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das Geschwür gereinigt und neues
fleisch aufgelegt. Grausamer ist die
Volkssittc, eine noch lebende, ihres Fells
beraubte Maus aufzulegen. In Schwaben
wird im Volke als Krebsmittel empfohlen,

eine lebende Kröte so lange
aufzubinden, bis sie verendet; vorher sei es

nötig, ein Kreuz über sie zu machen,
dann ziehe die Kröte alles Giftige an sich.
Kin anderes Volksrezept gibt an, man
solle auf das Krebsgeschwür einen Krebs,
dem die Scheren gefesselt sind, befestigen

bis er zugrunde gebe; dann begrabe
man ihn vor Sonnenaufgang unter Beten
von drei Vaterunsern. Gepulvertes
Totenbein, Wegwarte, Nachtschatten, Glolc-
kcnblume, Körbclkraulwasser spielen im
Volksglauben eine gewisse Rolle als
Heilmittel des Krebses. Eine wenig appetitliche

Krebssalbe der Volksmedizin
besteht aus geriebenen Krebsen und
Fröschen, vermengt mit Butter. Diese einige
Beispiele aus dem Kapitel Aberglauben
in der Krebsfrage; es wäre ein Leichtes,
ihre Zahl zu vermehren.

Wir lächeln über diese Rezepte der
Volksmedizin, sie sind nicht mehr und
nicht weniger wirksam gegen Krebs als
die Mittel der Baselbielcr und Appenzeller

Kurpfuscher und als die
Ratschläge, d;e Pfarrer Künzli in der
verbreiteten Broschüre «Chrut u Uehrut»
gegen den Krebs empfiehlt.

Solche Volksrnittel sind nicht harmlos

und müssen von jedem gewissenhaf¬

ten Arzt nicht belacht, sondern bekämpft
werden, weil, wie schon betont, durch
ihre Anwendung kostbarste, nicht mehr
einbringbare Zeit zur Heilung verloren
geht, während der das Ucbel weiterwächst

und unheilbar wird. Darin liegt
die schon erwähnte grosse soziale Gefahr
der Kurpfuscher. Der Kurpfuscher hat
keine ärztliche Ausbildung, er ist nicht
imstande, gefährliche und relativ harmlose

Leiden voneinander zu unterscheiden.

Er quacksalbert gewissenlos drauflos,

im Vertrauen darauf, dass eine
Anzahl Krankheiten von selbst ausheilen.
Da kommt dann so manches Karzinom
erst in sachgemässe ärztliche Behandlung,

wenn durch widersinnige Kuren
die kostbarste Zeit nutzlos verschleudert
ist. Es sind mir eine ganze Anzahl Fälle
bekannt, in denen durch die Gewissenlosigkeit

und Unkenntnis von Kurpfuschern

bösartige Geschwülste, Krebs-
leiden, hinausgezogen wurden und erst
so spät in ärztliche Behandlung kamen,
dass eine Heilung von vornherein
ausgeschlossen war. Auf der andern Seite pflegen

gewisse Kurpfuscher auch ganz
harmlose Affektionen als Krebs zu
bezeichnen, wobei sie dann behaupten, sie

hätten die Patienten von Krebs geheilt.
Derartige Erfahrungen macht man nicht
allzu selten, wenn man diese behaupteten
Krebsheilungen genauer ansieht.

(Fortsetzung folgt).

Introduction du sei iode en Suisse

Les sueees de celte mesure
On sait que le goitre, vraie maladie

sociale, est frequent en Suisse. A plu-
sieurs reprises, nous en avons entretenu
nos lecteurs et nul n'ignore l'influence
öefaste sur la race de l'accroissement de

la glande thyroide qui entrave le develop-
pement normal du corps et entraine des

troubles de la circulation, de la respiration,

sans parier de la deformation du cou
et d'autres inconvenients multiples.
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Depuis bien des annees, on a remar-
quö que l'iode constitue un preventif
contre la formation des goitres et qu'il est

partieuilerement utile de l'administrer
aux individus pendant leur croissance,
done de le faire absorber — ä tres faible
dose — aux enfants, aux jeunes gens, en-
fin ä la population tout entiere.

C'est ä un medecin appenzellois, nous
l'avons rappele ici memo, que Ton doit
l'introduction du sei iode en Suisse; le Dr

Eggenberger de Herisau avait en effet
preconise cette maniere ingenieuse de

melanger ä la nourriture l'iode qui manque

ä notre alimentation. Le president de

la Croix-Rouge de Herisau, le Dr Eggenberger,

vrai promoteur de la lutte contre
le goitre en Suisse, obtint, ä la suite de

bien des efforts et de nombreuses
conferences, et grace ä une initiative populate

appuyee par plus de 4000 signataires
dans le seul canton d'Appenzcll Rh.-Ext.,
qu'un essai scrait tente dans ce canton de

ne vendre a la population que du sei de

cuisine contenant quelques milligrammes
de iodure de potassium par kilo de sei.

En outre, pendant leur periode de scola-

rite, les eleves devaient recevoir des

table ttes iodees. Ceci se passait en 1922, en

un temps oil l'on constatail a Herisau que

plus de la moitic des nouveau-nes
etaient porteurs de glandes thyro'ides
anormalement grosses, et qu'on enregis-
trait parfois chez ces bebes des morts par
etouffement.

En peu d'annees, avec l'emploi du sei

iode dans les menages, comme par les

boulangers, les charcutiers, par les pay-
sans aussi (pour leur betail), le goitre
congenital disparut; les enfants des eco-
les ne presentment bientöt qu'exception-
nellement des traces d hypertrophic de la

thyroide, la morbidite et la mortalite
infantiles furent abaissees. Pres d'un mil-

lier de nouveaux-nes ont ete examines
minutieusement a ce point de vue, et l'on
peut dire que toute tendance au goitre
avait disparu chez eux, sans aucune
influence fächeuse sur la sante.

La preuve de l'excellencc de la m6-
thode Eggenberger etait faite.

En 1929, quelques cantons deciderent
d'introduire le sei iode, et des lors les cantons

de Yaud, Nidwald, Obwald, Neu-
chätel, Schwyz, Schaffhouse, Zoug, Uri
et le Tessin ne vendent que du sei ad-
ditionne d'une faible quantite de iode.
Dans d'autre cantons, on vend du sei

ordinaire ou du sei complet (c. ä d.

iode), mais la population demande en

general le sei complet au Valais, en

Thurgovie, dans les deux Appenzell et ä

Saint-Gall; c'est moins le cas a Zürich,
ä Bfde et en Argovic oil, du teste, le
besoin se fait moins sentir puisque le

goitre n'y est pas si frequent.
Les resultats de ces mesures sont

recllcment heureux: le goitre scolairc a,

pour ainsi dire, disparu, sauf chez les

enfants dont les parent ont etc des ad-
versaires du sei complet et n'ont pas
voulu l'employer. Le poids moyen des

enfants, au moment de leur entree ä

l'ecole, a augmcnle de pres dc deux
kilos, et leur tailie est plus elevee d'en-
viron 4 centimetres. Ceci est du sans
aucun doute au meilleur fonctionnement
des glandes qui favorisent la croissance.
Le goitre dit de puberte est devenu
egalement Ires rare; on peut affirmer
qu'on ne le rencontre plus jamais chez
les jcuncs qui, ä 10 ou 12 ans, avaient
une thyroide normale. Rappeions aussi

que le goitre de la grossesse epargne les

t'emmes qui ont employe reguliercinent
le sei iode.

Enfin, chez les recrues aussi la
tendance au goitre et les cous goitreux ont
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fortement diminuö. Tandis qu'avant
l'usage du sei complet, les commissions
de recrutement ccartaient du service
militaire jusqu'au 7 % des recrulables
dans certaines regions du pays, cette pro¬

portion est tombec en dessous de 1 %

dans les meines regions. L'introduction
du sei iode en Suisse est done non scule-
ment un succcs, mais un grand bienfait
pour l'cnsemblc de la population.

La Clinique-Manufacture de Leysin.
Cure de soleil et eure de travail.

Ceux qui visiterent Leysin ou qui y
ont vecu dans les annees d'apres-guerre
se souviennent saus doutc d'avoir vu les

enormes fondations de la clinique-
manufacture du jirof. Rollier, restecs en
plan, comme le vaste projet qu'elles
representaient, et cela depuis 1914. Le

manque de fonds prolongea cet etat
jusqu'en 1928. A ce moment, encourage
et aide par plusieurs gouvernements, le
Dr Auguste Rollier put reprendre Taction
qui lui tenait a cccur, et les fondations
abandonnees depuis tant d'annecs furent
envahics par des ouvriers, de Sorte qu'on
put inaugurer une majestueuse
construction en 1930, la cliniquc-manufacturc
internationale.

Ge vaste bätiment est destine a cette
nombreusc categorie de tuberculeux qui
ne peuvent guerir dans leur milieu, qui
n'ont pas les moyens de se soigncr en

clinique et pour qui, abandonner le
metier, serait sc couper les vivres.
Situations souvent tragiqucs qui ont
dejä preoccupe un grand nombrc de

ceux qui dirigent la lutte contrc la tuber-
culose et pour lcsquels Tetablissemcnt
fonde par le Dr Rollier semble ctre pour
lc moment la seule solution pratique.

Cette solution, il est vrai, n'est
possible qu'avec certains malades. II ne
s'agit ici que des tuberculeux chirurgi-
caux, soit de personnes ayant une tuber-

eulose «fermee», la plupart du temps
osseuse. Ali Les, parfois immobilises sur
le dos ou sur le ventre, ces malades peuvent

executer un travail utile, si Ton met
a disposition des cngins parfaitcment
adaples a leur position. C'cst ä cette
categoric de tuberculeux qu'a ete ouverte
depuis trois ans la clinique-manufacture.
La moyenne de duree du traitement a etc,
en 1932, de 19 mois. Les 61 malades qui,
l'annee dcrniere, ont quitte la clinique,
sc repartissent ainsi: gueris, 80%; ties
aineliores, 16%; stalionnaires, 3%. Ces

resultats conl'irment, comme ceux des
exercices precedents, Tutilite de la cure
de travail associee ä Theliotberapie et ä

une orthopedic rationnclle.

Cette troisicine annec d'activite a

marcpie un dcvcloppeinenl notable de la
production, (lit le rapport technique.
Parmi les nombrcux articles manufactures,

on pent noter: une grosse
commando dc fusibles pour les telephones et

Lclegraphcs de la Confederation, travail
confie ä des malades dejä ties experi-
mentes; une autre commande de petites
pieces electriques destinees ii la signali-
sation des chemins de fer, des pieces
d'appareillage pour les vagons, enfin une
commande d'automates-reclame de la
maison Nestle pour les etalages des

magasins vendant les produits de cette
usine. D'autrcs malades fabriquent des
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